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LIVRE SECOND.




1

LIVRE SE COND.

Tenant fa lire en main richement eftoffée ;

Luy rendauec l’archet les fept diuerfes voix,

Dont l’accord rauiffoit les hommes & les bois :

Et fa bouche diuine à l’inftrument s’accorde,

Frifant fes doux accens à l’enuy de la corde.

L’illuftre fang de Teucre apparoift en ces lieux,

Dont Troyeaux meilleurs ans tira fes grands ayeux ::

Magnanimes Heros, Dardan, Affarac, Ile :

L’augufte Roy Dardan fondateur de la Ville.

Vides il void plus loin leurs harnois & leurs chars,

Fichez au fable encore il aduife leurs darts.

armes,

Leurs cheuaux debridez battans du pied fuperbe,

Paiffent par-cy, par là, le mol duuet de l’herbe :

Carlemefme exercice & les mefmes esbats

Qu’ils aymoient en leur vie ils les fuiuent Là-bas ::

Soit en ces nobles ieux de la guerre &

Soit au foin des cheuaux amoureux des alarmes.

D’autres font en cent lieux fur l’herbe banquetans

Et les chants de Pean allaigrement chantans.

Quelquefois à dâncer la Troupe fe recrée,

Soubs les lauriers ombreux de la foreft facrée :

Source dont l’Eridan à large bonde efclos,

Baignenos Regions de l’orgueil de fes flots.

Ceux qui pour le Pays leur fangiadis verferent,

Les Prestres qui leur vie en chafteté pafferent,

Les Poetes diuins dont les Vers infpirez

Sont dignes d’Apollon & du Siecle admirez,

Ces inuenteurs des Arts honnorez en l’Histoire,

Ceux qui de leurs bien-faicts ont planté la memoires

Tous ceux-là fur la tefte ont pris vn attour blanc,

La Sibylle qui void cette foule à fon flanc,..

Commence à luy parler & fur tous à Muſée, —

Qui tient de ces Efprits la Brigade amuſée :

Pour admirer, muets, l’enueloppans en rond,

La hauteur de fa taille & l’honneur de fon front..

Appren —nous, faincte bande, & toy facré Poëte,

TTTtt ij
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